
Sur la terre ferme, dans son potager et 
dans les airs ! Arthur Motté

@WO
Un jeune Wezembeekois à la une

12 wezembeek-oppem      octobre 2020

À 19 ans, Arthur Motté est en bon-
ne voie pour devenir rapidement 
un habitant célèbre de Wezem-
beek-Oppem. Sorti en juin 2019 
du collège Heilig Hart de Wezem-
beek-Oppem, il suit des études de 
pilote de ligne et a publié cette an-
née son premier livre consacré à sa 
grande passion : le potager. Nous 
nous sommes entretenus avec lui.

Arthur, tu as récemment publié un 
livre sur la manière de cultiver un 
potager sur une surface limitée. Voilà 
qui me paraît être tout sauf évident…
Je dois cette passion à un Wezembeekois 
à l’époque encore très alerte pour son 
grand âge, Alfons Vandenplas, qui est 
malheureusement décédé en 2016. Il 
m’avait transmis toutes ses connaissan-
ces du jardinage et c’est pour lui rendre 
hommage que je me suis lancé la même 
année dans la création d’un petit potager. 
La photographie étant une autre de mes 
passions, j’ai publié l’évolution de mon 
potager sur une page Instagram baptisée 
‘Le potager d’Arthur’ et j’ai aussi créé un 
site internet en trois langues : www.le-
potagerdarthur.com. À mon grand éton-

nement, mon projet a éveillé l’intérêt de 
la maison d’édition parisienne Ulmer, qui 
m’a demandé d’écrire un bouquin consa-
cré au concept d’un potager accessible à 
tous cultivé sur une surface limitée. Le liv-
re est finalement sorti en mars 2020, au 
début de la crise du coronavirus, en Bel-
gique, en France, en Suisse et au Canada. 
J’espère qu’il a inspiré beaucoup de gens 
car somme toute, un potager est une oc-
cupation idéale lorsqu’il n’est pas possible 
de partir en vacances ! Et puis, il n’y a rien 
de tel pour se changer les idées… 
Le livre en est entretemps à sa secon-
de édition et s’est déjà vendu à plus de 
6000 exemplaires. Des équipes de té-
lévision de la RTBF, de France 2 et de 
France 5 sont également venues me 
rendre visite pour consacrer un reportage 
à mon projet, et des articles ont été pu-
bliés à ce sujet dans des magazines et 
sur des sites internet spécialisés. Et bien 
sûr, toute cette attention médiatique et le 
succès du livre ne font qu’augmenter la 
popularité de ma page Instagram.
Au printemps de 2021, une version néer-
landaise de mon bouquin sera d’ailleurs 
éditée par la KNNV, la Koninklijke Ne-
derlandse Natuurhistorische Vereniging, 
l’association néerlandaise qui se consa-
cre à l’étude de la nature. 

Je suppose que tu manges beaucoup 
de légumes, que tu es peut-être même 
végétarien, et que tu manges toujours 
sainement ?
Je ne suis pas végétarien mais à la mai-
son, nous essayons d’opter le plus possible 
pour des aliments biologiques. Et comme 
beaucoup, je mange de temps en temps 
une pizza ou un hamburger. Les légumes 

et mon potager ne sont d’ailleurs pas mes 
seules passions. Outre la photographie, 
j’apprends le japonais et j’adore cuisiner. 
Avant, je faisais aussi du piano.

Quel est ton légume préféré ?
Difficile à dire, j’aime tant de légumes… 
Mais si je devais en choisir un non sur la 
base du goût, mais plutôt de la forme, je 
dirais la tomate. Saviez-vous qu’il exis-
te 10.000 variétés de tomates, de tou-
tes les couleurs et de toutes les formes ? 
C’est fascinant, tout de même !

Ton futur métier est fascinant, lui aussi…
C’est vrai. J’étudie à la CAE Oxford Aviation 
Academy pour devenir pilote de ligne. Cet 
établissement est le successeur de la Sabe-
na Flight Academy, l’école belge d’aviation, 
qui a ses locaux sur le site de Brussels Air-
port à Steenokkerzeel. Il s’agit d’une forma-
tion d’un an et demi. J’ai presque terminé la 
formation théorique et en décembre, je de-
vrai me rendre pendant 6 mois en Arizona 
(Etats-Unis) – ou ailleurs, en fonction de 
l’évolution de la pandémie de coronavirus –  
pour le volet pratique.  Ensuite viendront 
trois mois à l’aéroport de Deurne et enfin 
trois semaines sur simulateur de vol. À partir 
de ce moment, je pourrai voler en tant que 
copilote, ce qui signifie que je pourrai piloter 
soit à l’aller, soit au retour. C’est un métier 
passionnant, mais aussi stressant. Et c’est 
là que les heures que je passe dans mon 
potager prennent tout leur sens !

 plus d’infos
site Internet : https://www.lepotagerdarthur. 
com et bien sûr aussi les pages Instagram et 
facebook d’arthur. 


